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LANCEE, mercredi dernier,au Centre social de Li-kouala à Libreville, la cara-vane nationale dedistribution de kits alimen-taires et hygiéniques auxpersonnes âgées et écono-miquement faibles s'estpoursuivie hier, à Libre-ville notamment. Le tourest revenu à cent papys etmamies des Akébé et de "laBaie-des-cochons" de rece-voir leurs lots. C'était en présence desélus de ces circonscrip-tions respectives, parmilesquels la sénatrice Chris-tine Mba Ndutume auxAkébé, et l'ancien députéEloi Nzondo, à la "Baie-des-

cochons". Dans l'escarcelledes caravaniers, des pro-duits alimentaires et hygié-niques de premièrenécessité (riz, huile, lait,sucre, conserves, savon,dentifrice, etc.), à même desoulager les bénéficiaires.Ne fut-ce que pour

quelques jours. L'action sociale, initiée parle ministre d’État à la Pro-tection sociale et à la soli-darité nationale, PaulBiyoghe Mba, entre dans lecadre de la Stratégie natio-nale de prise en charge despersonnes âgées. Laquelle

stratégie est comprisedans un rapport qu'il acommis et réceptionné le19 janvier dernier, et qu'ila, depuis lors, soumis àl'appréciation des plushautes autorités.Comme pour parer au plusurgent, Paul Biyoghe Mba

matérialise une des propo-sitions de cette Stratégienationale, à travers cettecaravane de distributionde kits alimentaires et hy-giéniques. Représentant le ministred'Etat, hier, son conseiller,Blandine Engonga Bikoro,

a réitéré que « cette assis-
tance sociale est loin d'être
un geste isolé.» Mais consti-tuait « un symbole de soli-
darité qui annonce des
actions beaucoup plus
grandes», à l'endroit desseniors au Gabon. C'est ellequi a transmis symbolique-ment les kits aux élus lo-caux. Avant que ceux-ci neles remettent aux popula-tions. Ces dernières, par lavoix de leurs représen-tants, ont remercié les pou-voirs publics pour ce geste
"louable" qu'elles "espèrent
pérenne". Le Gabon compte au moins100 mille personnes dutroisième âge. Quant à lacaravane, elle est prévue setenir jusqu'au 6 avril pro-chain, dans les neuf pro-vinces du pays. 

Au tour des seniors d'Akébé et de la Baie-des-cochons

Protection sociale et solidarité nationale/Poursuite de la caravane nationale de distri-
bution de kits alimentaires et hygiéniques aux personnes âgées
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La représentante du ministre d'Etat (c) et une élue
locale (g), remettant son kit à un bénéficiaire, au

centre social d'Akébé.
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L'ancien ministre Eloi Nzondo, après avoir récep-
tionné les kits pour le compte de sa circonscription

les a remis à qui de droit.
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C'est le résultat escompté
par la formation de cinq
jours, de près de 250 en-
seignants, ouverte hier au
lycée Léon Mba par la mi-
nistre de l’Éducation natio-
nale, Nadine Patricia
Anguile Obame. Le but
étant, entre autres, de venir
à bout du phénomène des
violences scolaires actuel-
lement en essor dans notre
pays.

POUR essayer d'enrayer lephénomène des violencesscolaires qui, chaque jour,prend des proportions in-quiétantes dans les établis-sements scolaires, lesautorités en charge del'éducation ont décidé derenforcer le dispositif desécurité et d'encadrementau sein de ces structures,en s'appuyant, notamment,sur les premiers maillons

que sont les surveillants,acteurs incontournables dela vie scolaire. Lesquelssont donc responsables,entre autres, de l'accueil, ladiscipline et de l'applica-tion du règlement intérieurdans un établissement sco-laire. Mais le constat fait au seinde ces établissements au-jourd'hui montre que, plusque par le passé, les per-sonnels d'encadrement desélèves ne disposent pastoujours des outils néces-saires à l'exercice de leur

activité. C'est donc dansl'optique de leur apporterdes rudiments indispensa-bles à leur métier que lesautorités en charge del'éducation, à travers la di-rection générale de l'Ensei-gnement scolaire etnormal, ont initié une for-mation des enseignants dupréprimaire et du primaireà l'emploi de surveillant. La ministre de l'Educationnationale, Nadine PatriciaAnguile Obame, a présidéhier le démarrage de laditeformation dans l'enceinte

du lycée Léon Mba. En tout,250 enseignants du pré-primaire et du primaire se-ront édifiés, pendant cinqjours de travaux, entre au-tres, sur la connaissancedu milieu et l'appropria-tion des textes, la commu-nication en milieu scolaire,la psychologie de l'adoles-cent et la lutte contre laviolence en milieu scolaire,l'éthique et la surveillancestratégique, les premierssecours, etc.Mme Anguile Obame a ex-pliqué aux participants ce

qu'elle attend d'eux: « (...)
que vous tous, en tant que
participants, disposiez des
connaissances, des compé-
tences et d'outils de travail
vous permettant de contri-
buer efficacement à la per-
formance du dispositif de
sécurité et d'encadrement
de nos enfants, dans une
perspective d'amélioration
des conditions d'apprentis-
sage dans nos établisse-
ments scolaires. » Elle a pour cela exhorté lesuns et les autres à la ponc-tualité et à être motivés, en

faisant montre d'attentionet d'intérêt, afin de profiterau maximum des enseigne-ments qui seront donnés.La même ambition a étéexprimée par la directricegénérale de l'Enseigne-ment scolaire et normal,Blanche-Reine Mebaley,qui, par ailleurs, a déclaré:« la présente formation
s'inscrit dans le continuum.
Elle sera poursuivie dans les
établissements scolaires où
seront affectés les nouveaux
surveillants. En effet,
chaque établissement étant
spécifique, les surveillants
nouvellement formés vont
bénéficier d'un encadre-
ment adapté à leur environ-
nement immédiat de la part
de spécialistes de la Vie sco-
laire des établissements
d'accueil, de la direction
d'Académie provinciale de
l'Estuaire et de la direction
générale des Œuvres sco-
laires. »

Renforcer le dispositif de sécurité et d'encadrement
dans les établissements scolaires

Éducation/ Formation des enseignants du préprimaire et du primaire
à l'emploi de surveillant
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Les officiels, dont la ministre de l'Education natio-
nale, Nadine Patricia Anguille Obame (micro), lors

du démarrage de la formation hier.
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Une vue de l'assistance, composée des formateurs
et des enseignants.
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LES travaux de l'exercicenaval sur la sécurité et lasûreté maritime "Oban-game Express" 2018, danssa 9e édition, ont débuté,récemment, à l'école d'Etatmajor de Libreville. La cé-rémonie de lancement a étéprésidée par le secrétairegénéral du ministère de laDéfense nationale, le vice-amiral  Hodjoua Mally Ga-

briel. En présence de Meri-deth Randall, chargé d'af-faires à l'ambassade desÉtats-Unis au Gabon, et dudirecteur de la Logistiquedu commandement améri-cain pour l'Afrique, MarkCamerer. L'on notait également laprésence de plusieurs offi-ciers supérieurs de nosforces de défense et de sé-curité.Cette édition que notrepays a l'honneur d'abriter,se déroule du 21 au 29

mars 2018. Elle voit la par-ticipation de plus d'unetrentaine d’États d'Afrique,d'Amérique et d'Europe, enparticulier tous les pays cô-tiers et insulaires du Golfede Guinée. Cette rencontre sera aussimarquée par un sympo-sium sur la sécurité et la sû-reté maritime réunissantune quarantaine de chefsd’états-majors de marinesd'Afrique, d'Europe etd'Amérique. La coordina-tion sera faite depuis le cen-

tre des opérations mari-times de Port-Gentil. "Obangame Express 2018"se décline en quatre scéna-rios (immigration clandes-tine et narcotrafics, pêcheillégale, prise d'otages avecrecherche et sauvetage enmer et pollution maritime).Les opérations se déroulentau large de Port-Gentil et deLibreville avec la participa-tion, aux côtés de la Marinenationale, de plusieurs ad-ministrations et acteurs dudomaine maritime.

Le Gabon y participe 
Forces de défense nationale/ Sécurité maritime/9e édition "Obangame Express"
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Libreville/Gabon

Les officiels lors de la présentation du drapeau à
l'occasion du lancement de l'exercice à Libreville.
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